
On est paumé (Laurent Sintès, 20 juillet 2007)

Du boulevard de l’enfance
A l’impasse du troisème âge,
Jouant d’une certaine arrogance,
La vie nous prend en otage.
Si on change parfois d’adresse,
Perdu place du désarroi,
Ou bien rue de la tristesse
Derrière des fontaines de joie,
On est paumé... On est paumé...

La vie vient dresser nos bilans,
D’abord de manière scolaire,
Puis nous note inlassablement
Et ce dans toutes nos matières.
On habite des villes lumières
Entre paraître et asphixie.
On n’y voit pas toujours très clair,
Il y a du brouillard sur nos vies.
On tourne en rond dans du béton
Quand on a posé nos bagages.
On rêve d’espace et d’évasion
Pour finalement rester en cage.
On est paumé... On est paumé...

A vouloir trouver nos repères,
On surfe sur l’écume des choses
Et le bulletin tout comme hier
Vient plutôt gonfler nos névroses.
On vient, on reste et on s’en va.
On râle, on chante ou on s’en fout.
On sait juste où ça finira.
En attendant ce rendez-vous,
On est paumé... On est paumé...

Histoire/Géo : peu efficace. 
La Religion : attend un signe. 
Environnement : pollue la classe. 
Amour : distrait par sa voisine. 
Humanité : pourrait mieux faire. 
Et la Justice : sans commentaire. 

Appréciation générale : 
On est paumé au final !

(Ad libitum) 


